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Viola elatior (EN)

EN Viola elatior FR. – Violette elevée – Violaceae

Tiré de
HESS & AL. 1976-1980

Ecologie et sociologie
La violette élevée est en Europe centrale une
espèce alluviale. Elle croît sur des sols limoneux
ou sablonneux-graveleux, peu humifères, à hu-
midité fluctuante, périodiquement inondés, ri-
ches en bases et en calcaire et modérément ri-
ches en nutriments. Héliophile, elle occupe en
Suisse des prairies à molinie hétérogènes le
long de rivières, surtout dans les endroits irré-
gulièrement inondés (p. ex. lits temporaires).
Elle est souvent en compagnie de Molinia
arundinacea SCHRANK.
C’est en Suisse une espèce collinéenne, la sta-
tion de Grenchen (SO) se trouve à 430 m.
En Europe centrale, Viola elatior est considérée
comme caractéristique du Cnidion dubii BAL.-
TUL. 65. Elle apparaît surtout dans l’Oenantho
lachenalii-Molinietum PHIL. 60. A Grenchen il
s’agit d’un groupement peu typé rappelant
plutôt le Molinion caeruleae W. KOCH 26 et le
Phragmition australis W. KOCH 26. Dans le sud
de l’Allemagne, les prairies alluviales ont dis-
paru et l’espèce se trouve au bord des chemins,
dans des brousses claires à Ligustrum vulgare et
Viburnum lantana sur sols temporairement secs,
dans des formations à Phalaris arundinacea ou
dans des ourlets plutôt nitrophiles de routes
forestières. On la trouve en Asie dans les step-
pes arborées, aux Sudètes dans les ripisilves et
sur l’île d’Öland dans des forêts du type
«Alvar».
Milieu naturel: 2.3.1
Valeurs indicatrices: F4wR4N2H4D5L3T5K3.

Particularités de l’espèce
Cet hémicryptophyte a une pollinisation cléi-
stogame ou allogame. Beaucoup de stations
ont en commun une couverture végétale ren-
due lacunaire par des inondations occasionnel-
les ou la rudéralisation. En Suisse, elle ne peut
guère survivre dans des marais non exploités:
à l’ombre des roseaux et d’autres grandes es-
pèces elle se trouve incapable de fleurir et fruc-
tifier. A long terme elle dépend donc d’une
fauche annuelle (à partir de septembre). Viola
elatior est moins liée à l’oligotrophie des prai-
ries maigres que V. persicifolia. La culture de l'es-
pèce est tout à fait possible.

Distribution générale et menaces
En Europe centrale cet élément eurasiatique
continental est presque cantonné aux grandes
plaines alluviales: en France (vallées du Rhône
et de la Saône, Bassin parisien), Italie (plaine
du Pô), Allemagne (Haut-Rhin, Danube, Main,
Elbe), Autriche (Danube et Morava près de
Vienne), Pologne (Oder, Vistule), République
tchèque, Slovaquie, et dans les pays baltes (jus-
qu’à 50° N). L’aire principale se trouve dans les

régions forestières et steppiques du sud-est et
de l’est de l’Europe; elle s’étend de manière ±
continue de la Hongrie, de la Serbie et de la
Bosnie, par la Roumanie et la Bulgarie jusqu’en
Biélorussie, en Ukraine et en Russie (jusqu’à
57°␣ N).
Stations les plus proches: peut-être Alsace (F),
plaine du Haut-Rhin à quatre endroits entre
Karlsruhe et Mannheim, sur la Jagst, au Radolf-
zeller Achried sur le Lac de Constance, Rosen-
heim et Olching (D), plaine du Pô à Man-
toue␣ (I).
Menaces: En Europe centrale l’espèce a forte-
ment régressé et est considérée comme mena-
cée ou fortement menacée. En France son sta-
tut n’est pas encore précisé. En Europe orien-
tale elle n’est en général pas menacée.

Statut de protection
CH: Liste rouge, protection (SO); F.

Distribution et menaces en Suisse
La violette élevée existait autrefois surtout dans
le canton de Genève, dans les plaines du Rhône
et de l’Orbe (VD), au bord du lac de Neuchâ-
tel (NE), dans le Seeland bernois et entre
Bienne et Soleure (BE, SO). Il y avait également
des stations isolées dans le Jura neuchâtelois,
au Greifensee (ZH) et à Frauenfeld (TG). La sta-
tion au sud de Grenchen (SO) est la seule à
s’être maintenue.
La population naturelle de Grenchen (environ
100 m2) comptait en 1997 19 souches florifè-
res (25 en 1998) pour un total de 2800 (en
1998 4000) plantes stériles (plantules et jeu-
nes plantes). L’espèce a été introduite dans 3
autres stations en 1996 (25 plantes dans cha-
que station). S’y ajoutent 3 populations de 25
plantes introduites en 1996: elles n’ont pas
proliféré et montrent une vitalité réduite. Des
réintroductions ont débuté en 1998 au Grand
Marais (BE/FR, en provenance de Grenchen) et
sont prévues dans plusieurs stations à  Rüm-
lang, Oberglatt et Kloten (ZH; matériel prove-
nant du Lac de Constance).
Menaces: Les améliorations foncières, les rem-
blais et l’eutrophisation ont eu raison de l’es-
pèce à maints endroits. La dernière population
a repris depuis 1996 grâce à des mesures de
soutien, si bien que l’espèce n’est plus mena-
cée d’extinction et peut être classée fortement
menacée.
Evolution des populations: fort recul, aujourd’hui
stabilité et légère progression.

Responsabilité
La responsabilité de la Suisse est forte à l’échelle
de l'Europe centrale.

: Christoph Käsermann

Description
Plante de 20-50 (90) cm, à poils courts. Feuilles vert
clair, caulinaires, en coin ou tronquées à la base (angle
d’échancrure > 150°), 2-5 fois plus longues que larges,
aiguës, à poils courts sur les nervures et à la marge.
Stipules des feuilles supérieures 1-2 fois plus longs que
le pétiole, libres. Fleurs et fruits à poils courts. Sépales
aigus, de 8-12 mm avec les appendices. Pétale inférieur
long de 18-25 mm avec l’éperon, veiné de foncé. Épe-
ron droit, blanc verdâtre. Fruit dressé, aigu. Graines de
1.9-2.2 mm. Floraison 5-6. Chromosomes 2n = 40.
Espèces semblables: Viola persicifolia SCHREB. (v. à
feuilles de pêcher), plante de 10-30 cm, glabre, feuilles
vert jaune, stipules des feuilles supérieures égalant les
50-70% du pétiole, celui-ci étroitement ailé, sépales de
6-9 mm avec les appendices, pétale inférieur de 10-16
mm avec l’éperon, graines de 1.5-1.7 mm. Viola canina
subsp. schultzii (BILLOT) ROUY et FOUCAUD (v. de
Schultz), plante de 10-25 cm, glabrescente, feuilles 1.3-
2 fois plus longues que larges,  cordées à la base (an-
gle < 150°), stipules égalant 25-70% du pétiole, épe-
ron à extrémité recourbée presque à angle droit vers
le haut.
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Menaces Mesures

• améliorations foncières, drainages, conversion en terres cultivées

• abandon de la fauche traditionnelle de litière

• embroussaillement, envahissement par le roseau, concurrence

• remblais, décharges, boisements compensatoires

• altérations hydrologiques lors de corrections de cours d’eau, perte
de dynamique

• eutrophisation

• populations restreintes et isolées

• protéger toutes les zones humides qui subsistent; parfois correc-
tions hydrologiques dans les fossés de drainages;  éventuellement
inonder localement

• stimuler la poursuite de l’exploitation extensive (contributions
écologiques); sinon au moins remplacer l’exploitation par des
mesures d’entretien

• faucher tous les 1-2 ans dès fin septembre; évacuer le produit
de fauche; au besoin débroussailler

• ni dépôts ni plantations dans les marais

• adapter les projets; recréer des zones avec une dynamique
naturelle de la rivière

• grandes zones tampons; exploitation plus extensive des environs

• protection (plan de zones); contrôles réguliers; poursuivre les pro-
jets de protection et de réintroduction à Grenchen et dans d’autres
stations anciennes: garantir le suivi de l’efficacité des mesures
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Projets et contacts
• Conservation de Viola elatior dans une réserve près de Grenchen (depuis 1995).

Contact:  Amt für Raumplanung, Abteilung Naturschutz,  R. GLÜNKIN,
Werkhofstr. 59, 4500 Solothurn.

• Travail de diplôme sur Viola elatior (Geobotanisches Institut der Universität Bern).
Contact: ANDREAS GYGAX, 3052 Zollikofen.
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d présent  [indigène]

g probablement présent  [indigène]
T 1966-1998  [indigène]

R avant 1966  [indigène]

? incertain/douteux
j présent  [introduit]

l probablement présent  [introduit]

T 1966-1998 & avant 1966  [introduit]
(secteur = présent dans l'atlas  de 1982)
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